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Initiatives populaires "Tröfle ä 3":
"pour une region sans autoroute entre Morat et Yverdon"

"pour un district de Knonau sans autoroute"
"contre la construction d’une autoroute entre Bienne et

Soleure/Zuchwil"

□  1. HISTORIOUE

Par arrete du 21 ju in  1960, les Chambres föderales ont fixe definitivem ent le trace general 
des routes nationales. C elui-ci a ete prolonge ä trois reprises (tunnel routier du St-G othard , 
contournem ent de Zürich et Transjurane). En 1977, le Conseil federal a ete Charge, par voie 
de motion, de reconsiderer six tron9ons contestes:

NI: Yverdon-A venches
SN1/SN3 Zürich: H ardturm  -  carrefour de Letten - Sihlhölzli 
N4: Wettswil -  Knonau
N6: Wimmis - Zweisimmen - La Lenk - Tunnel du Rawil -  U vrier (N9 Vallee du

Rhöne)
N7: M üllheim -  Kreuzlingen
N9: Lausanne est: Corsy - Perraudettaz

Apres reexamen, tous les tron$ons ont ete reconfirm es par arrete federal du 19.12.86 (arrete 
federal sur les routes nationales) ä l’exception de celui de la N6. Certains ont subi des m odi- 
fications concernant leur trace et leur classification. Dans l’intervalle, le 26.2.78, le peuple 
(61,3% non) et les cantons (22) rejetaient clairem ent l’initiative "democratie dans la construc­
tion des routes nationales". II faut relever par ailleurs que pour ce qui touche le tron^on de la 
N I, les citoyens vaudois ont rejete, ä la fin  de l’automne 1982, une initiative populaire 
cantonale qui s’opposait ä ce tron?on.

Pour l’heure, le Conseil federal ne souhaite pas etendre le reseau routier au-delä des tron?ons 
ä construire tels que confirmes en 1986. II estime ainsi contribuer ä la Strategie contre la 
Pollution de l’air. Le gouvernem ent attend la realisation de Rail 2000 pour voir s’il est neces- 
saire ou non de prevoir une extension du reseau des routes nationales au-delä de ce qui a 
d’ores et dejä ete prevu et accepte par les Chambres föderales. Toutefois, si de nouveaux 
tronfons devaient s’averer necessaires - seconde galerie du St-G othard , par exemple - la 
preuve du besoin devrait etre fournie et mise en balance avec les interets de protection de 
l’environnem ent (cf message CF du 25.1.89).

L’Association suisse des transports (AST), constatant que les tron9ons manquants du reseau 
des routes nationales etaient m aintenus dans le Programme de construction, decide de lancer 
4 initiatives conjointes,visant ä empecher la construction d’un tronfon  conteste. Appuyee 
dans sa recolte de signatures par le WWF et la Societe pour la protection de l’environnem ent, 
eile depose ä la Chancellerie föderale, le 21.7.87, 4 initiatives populaires:
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"pour une rfegion sans autoroute entre Morat et Yverdon" - NI (138’836 signatures-)

dont en Suisse romande:

Fribourg 7235 signatures
Vaud 3187 signatures
Valais 330 signatures
Neuchätel 1273 signatures
Genfeve 2128 signatures
Jura 869 signatures

"pour un district de Knonau sans autoroute" - N4 (134’447 signatures^

dont en Suisse romande:
Fribourg 6707 signatures
Vaud 2980 signatures
Valais 326 signatures
Neuchätel 1184 signatures
Geneve 2538 signatures
Jura 833 signatures

"contre la construction d’une autoroute entre Bienne et Soleure/Zuchwil" - N5 
(133’061 signatures)

dont en Suisse romande:

Fribourg 6805 signatures
Vaud 2863 signatures
Valais 320 signatures
Neuchätel 1129 signatures
Geneve 2536 signatures
Jura 850 signatures

"pour un canton du Jura libre d’autoroute" - N16 (132*564 signatures)

Devant la tres forte Opposition rencontree dans le Jura, les initiants ont retire l’initiative 
contre la Transjurane (N I6) le 21.8.89.
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□  2. DEBATS AU PARLEMENT FEDERAL

Dans son message du 25.1.89, le Conseil federal recommande le reje t de ces initiatives et 
renonce ä leur opposer un contre-pro jet. Les Chambres föderales (CN, automne 89; CE, hiver 
89) ont suivi les recommandations du gouvernem ent et ont vote le rejet des trois initiatives 
restantes:

Votes finals: Initiative contre la NI: CN, 93:45; CE 38:5

Initiative contre la N4 : CN, 91:48; CE, 38:5 

Initiative contre la N5: CN, 95:49; CE, 38:5

□  TEXTES DES TROIS INITIATIVES

■ Initiative oonulaire "pour une reeion sans autoroute entre Morat et Yverdon"

La Constitution föderale est com pletee comme il suit:

Art. J6 bis, 7e al. (nouveau)
7Aucune route nationale ne sera construite ni exploitee entre Morat et Yverdon.

1 Initiative pppulaire "pour un district de Knonau sans autoroute”

La Constitution föderale est com pletee comme il suit:

Art. 36bis, 8e al. (nouveau)

8Aucune route nationale ne sera construite dans le district de K nonau (district d’A ffoltern 
ZH). Aucune route d’acces ä une route nationale ne sera exploitee dans le district de Knonau 
ni sur le territo ire de la commune de Birm ensdorf ZH.

B Initiative pppulaire "contre la construction d’une autoroute entre Bienne et Soleu- 
re/Zuchwil"

La Constitution föderale est com pletee comme il suit:

Art. 56bis, 9e al. (nouveau)
QEntre Zuchwil et Bienne, aucune route nationale ne sera construite ni exploitee  
dans les districts de Bucheggberg, Lebern et Büren.
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□  4. OBJECTIFS DES TROIS INITIATIVES

Biffer du reseau des routes nationales et empecher la construction des tron?ons suivants:

N I M orat-Y verdon (47 km)
N4 W ettswil-Knonau (13,5 km)
N5 Bienne-Soleure/Zuchw il (23 km)

Les argum ents des aufeurs et des partisans de ces initiatives portent avant tout sur la protec­
tion du paysage et celle de l’environnem ent. Pour eux, le reseau des routes nationales peut 
parfaitem ent rester incom plet et inacheve.

□  5. ARGUMENTS PARTICULIERS CONTRE LES TROIS INITIATIVES

■ a) troncon de la NI entre Yverdon et Morat

Les experts federaux ont defini trois axes principaux de routes nationales en Suisse rom ande, 
en fonction de la repartition des divers centres d’activite. la NI pour relier Geneve ä Berne 
en passant par Yverdon et Morat; la N12 qui vient du Valais et conduit ä Berne via Vevey et 
M ontreux; la N5 qui doit desservir le pied du Jura de Neuchätel ä Soleure en passant par 
Bienne. Ces trois routes sont indispensables pour relier les d ifferentes regions entre eiles 
d ’une part et surtout pour absorber un trafic de transit im portant qui engorge encore ä l’heu- 
re actuelle certaines agglomerations.

Elles ne font pas double emploi. La N12 est une route nationale de 2e classe, reliant le 
Valais, la region lemanique de V evey-M ontreux et le Plateau suisse. Ses dimensions sont 
reduites, eile presente des pentes et des courbes tres accentuees qui rendent son utilisation 
plus difficile en periode d ’intemperies et particulierem ent en hiver. Quant ä la N5, son röle 
est de desservir les zones particulierem ent excentrees du pied du Jura dont c’est le seul lien 
prevu avec le nord est de la Suisse (Bäle et Zürich).

La N I, pour sa part, est consideree comme la principale route nationale de Suisse, la seule ä 
m6me de rem plir le röle de transversale est-ouest au sein du reseau routier; la transversale 
nord-sud de Bäle ä Chiasso est assuree par la N2. Le troncon conteste, entre M orat et Y ver­
don, atteint une longueur de 47 km. La N I, du Lac Leman au Lac de Constance, atteindrait, 
une fois term inee, de 390 km. II serait proprem ent aberrant de renoncer ä combler la lacune 
m anquante. Dans ce cas, les nom breux kilometres dejä construits ne pourraient jam ais 
rem plir veritablem ent le röle de delestage du trafic qui est celui de la transversale autorou- 
tiere est-ouest.

La raison d’etre du tron?on entre M orat et Yverdon a d’autre part des raisons d ’etre plus 
locales. En effet, les communes de la Broye souffrent actuellem ent d’une Saturation du trafic. 
C’est le cas de Cheyres, Font, Avenches, Dom didier, Payerne, pour n’en citer que quelques 
unes. Toute la region broyarde compte sur le bouclem ent de la N I pour se voir soulagee d ’un 
certain nom bre de nuisances. Les effets sont importants puisque le delestage du trafic vers la 
NI pourrait atteindre 70% dans la region d ’Avenches, 45-50% autour de Payerne, 80% sur la 
route Estavayer-le-Lac.

Enfin, pour ce qui est des attteintes ä l’environnem ent, eiles devraient etre reduites au m ini- 
mum en ce qui concerne le tron?on autoroutier dont les impacts seront soigneusement etudies; 
en revanche, les m odifications, forcements plus anarchiques, qu’il faudra bien apporter au 
reseau existant si la N I n’est pas completee entre Yverdon et M orat. causeraient des degäts 
autrem ent plus importants.
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■ b) troncon de la N4 entre Wettswil et Knonau

Le tronfon  de la N4 prevu entre Wettswil et Knonau n’assure pas seulement la liaison entre 
Zürich, le d istrict du K nonau et la region de Cham, Baar et Zoug, il est aussi destine ä relier 
la region de Zürich (aeroport de K loten compris) ä Lucerne, au Saint-G othard et au Tessin. 
De plus, il fait partie integrante du reseau europeen (E41) reliant le sud de l’Allemagne au 
Midi.

Ce troncon n’a ete determ ine qu’apres etude de plusieurs variantes, qui toutes necessitaient le 
percem ent d’un tunnel. Le projet retenu a ete arrete apres avoir ete examine quant ä sa 
necessite et au b ien-fonde de son trace. La commission d’experts chargee d’exam iner les 
tron?ons de routes nationales s’est prononcee en sa faveur, tout comme, ä l’epoque, la 
commission föderale de planification.

L’initiative "pour un district de Knonau sans autoroute" presente d’ailleurs une disposition 
pratiquem ent impossible ä realiser. Elle in terdit tout raccordem ent aux routes nationales dans 
le d istrict de K nonau et sur le territoire de la commune de Birmensdorf. Sans doute les 
auteurs de l’initiative s’im aginent-ils pouvoir restreindre ainsi le trafic routier. A vrai dire, 
cette disposition aurait pour consequence d ’empecher le trafic de transit d’em prunter l’auto- 
route. Les routes regionales ne s’en trouveraient pas soulagees, bien au contraire. Ce n’est pas 
en creant des impasses routieres que Ton reduit la circulation!

Chacun est parfaitem ent conscient du fait qu’il faudra m ettre en oeuvre tous les moyens 
necesssaires pour eviter au maximum les atteintes au paysage, lorsqu’il s’agira de realiser le 
projet. Partant d’un projet initial qui prenait, en terrain, une surface de 68 ha, des efforts 
ont dejä pu etre faits pour la reduire ä 50 ha, dont la m ajeure partie de ces terrains est 
d’ores est dejä reservee dans ce but. En em pechant la construction de ce tron?on, l’initiative 
empeche ä la fois le raccordem ent des routes collectrices regionales aux proches sorties d’au- 
toroute et une necessaire liaison entre la Suisse centrale d’une part, la Suisse orientale et le 
nord-est du pays d’autre part.Le trafic est des lors contraint d’em prunter le reseau local et 
regional avec la Saturation qui en decoule fatalem ent.

c) tronfon de la N5 entre Bienne et Soleure/Zuchw il

La N5 est destinee ä absorber le trafic provenant du Jura et aboutissant sur le Plateau. La 
circulation a augmente dans une proportion fortem ent superieure aux previsions et des locali­
tes comme Bienne, Pieterlen, Lengnau, Granges, Soleure subissent des nuisances dont elles 
seraient considerablem ent soulagees une fois acheve le tron?on de N5 entre Bienne et Soleure. 
En outre, la route cantonale actuellement utilisee accuse un taux de frequence des accidents 
inquietant, taux qui serait nettem ent abaisse si la route nationale etait completee comme 
prevu.

La liaison prevue devrait raccorder Yverdon ä Luterbach (chacune de ces localites elle-m em e 
reliee ä la N I) en passant par Neuchätel, La Neuveville, Bienne et Soleure. C’est donc la 
region du pied du Jura, fo rt peu gätee en voies de Communications qui pourrait se trouver 
reliee directem ent au Plateau suisse et ä la Suisse alemanique. La N5 devrait servir de collec- 
teur du trafic  provenant des routes principales et nationale (N I6) et redistribuer ce trafic sur 
la grande transversale N I. Elle est un maillon indispensable du reseau routier national et 
joue, ä l’egard des regions excentrees, un röle de liaison vital sur le plan economique et 
social.

De plus, la circulation de plus en plus dense - et les nuisances qui en decoulent -  notam ment 
aux alentours de Neuchätel et de Bienne ne pourront 6tre allegeessi le tron?on m anquant de 
la N5 n’est pas construit. II fau t savoir qu’ä l’heure actuelle, une seul route dessert le pied du 
Jura, traversant nom bre de localites de Bienne ä Soleure. Toutes ces communes aspirent ä la
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tranquillite que pourrait leur amener la N5 enfin completee. Enfin , il s’agit de prendre en 
compte aussi les dangers actuels d ’une circulation engorgee: la frequence des accidents est 
devenue inquietante et la mise en service d’une route nationale perm ettrait d ’en abaisser le 
taux.

Par ailleurs, il serait particulierem ent injuste qu’une region qui a subi des d ifficultes econo- 
miques et qui a fait des efforts considerables pour retrouver un rythm e de croissance 
satisfaisant se voit privee des voies de comm unication indispensables au m aintien et au deve- 
loppem ent de ses activites. On sait parfaitem ent que les regions desservies par des autoroutes 
beneficient d ’un essor economique notable qui profite ä l’ensemble de ses habitants.

Pour ce qui est de la protection du paysage, tout sera mis en oeuvre, comme pour les autres 
tron?ons, pour que la route nationale ne traverse ni des zones d ’habitation ni des reserves 
naturelles protegees ou des zones de delassement. La surface necessaire ä la construction du 
tron$on correspond ä environ 100 ha dont l’essentiel a de ja  ete acquis ä cet effet.

■ N I. N4. N5 : trois troncons indispensables

Que Ton prenne la N I, la N4 ou la N5, ces trois routes nationales s’averent d ’indispensables 
voies de comm unication. Deux d’entre elles assurent de plus un lien indispensable entre les 
deux principales regions linguistiques du pays.

Les tron?ons contestes par les initiatives "Trefle ä 3" s’averent chacun necessaire pour decon- 
gestionner le trafic  regional devenu trop dense, bruyant et polluant. On sait que les routes 
nationales presentent un taux d’accidents qui est - proportionnellem ent ä la longueur du 
reseau, bien moindre que les routes cantonales ou communales. On peut donc a ffirm er qu’en 
o ffran t au trafic  de transit la possibilite de profiter d’un reseau enfin complet des routes 
nationales, on am eliorera sensiblement la securite sur les routes.

La protection du paysage, enfin , sera toujours presente ä l’esprit de ceux qui seront charges 
de realiser les projets definitifs. Les techniques modernes, la legislation sur la protection de 
l’environnem ent et la sensibilisation de la population ä ce Probleme sont ä cet egard les meil- 
leurs garants que les paysages seront preserves au maximum.

□  6. ARGUMENTS GENERAUX CONTRE LES TROIS INITIATIVES

1 Pour fetre oerformant le r£seau routier doit 6tre complet

Le reseau des routes nationales a ete con$u comme un tout reliant les d ifferentes regions du 
pays entre elles. Des voies de comm unication perform antes sont un element indispensable ä la 
vie du pays, perm ettent de lutter contre l’isolement de certaines regions et o ffren t une liberte 
de circuler souhaitee par tous. Pour l’heure, le reseau est incomplet. S’il devait le rester, les 
tron?ons dejä construits ne seront jam ais utilises de fa?on optimale.

■ Routes communales et cantonales surchargfees

Les routes nationales ont pour principale mission de soulager les routes communales et canto­
nales du trafic  de transit et de rem edier aux nuisances subies ä l’interieur d’agglomerations et 
de villages qui, faute de voies de comm unication adequates, se voient traverses quotidienne- 
ment par des files de voitures et de camions, avec la pollution et le bruit qui en resultent.



Regions 6conomiauement d6favoris6es

Tant la region du pied du Jura ainsi que celle de la Broye dependent, pour leur developpe- 
m ent economique, de liaisons routieres rapides avec le reste du pays. C’est ä ce besoin que 
doivent repondre la N5 et la N I. Les tronfons que veulent empdcher de construire les auteurs 
des initiatives "Trefle ä 3" sont justem ent ceux qui perm ettraient, par exemple, de sortir le 
canton du Jura de son isolement, de faciliter les activites economiques -  et donc de creer des 
emplois - dans la region Sud du Lac de Neuchätel et particulierem ent dans la Broye.

■ Les routes nationales: un moven de lutter contre les nuisances

A l’heure actuelle, certaines localites, comme Dom didier ou Bienne, par exemple, subissent 
un trafic d ’agglomeration im portant, penible et polluant. La concentration du trafic routier ä 
proxim ite des lieux d ’habitation expose la population au bru it et aux emissions de gaz. Or, 
c’est justem ent la mission des routes nationales que de drainer les vehicules qui n’ont nul 
besoin de traverser les agglomerations mais qui recherchent, au contraire, des voies rapides 
pour se rendre d’un coin ä l’autre du pays. Les initiatives qui, sous pretexte de proteger le 
paysage et l’environnem ent veulent empecher la construction des tron?ons manquants du 
reseau routier, provoqueraient, au contraire, une augmentation des nuisances et ne resou- 
draient en rien les problemes de pollution actuels. Si elles etaient appliquees, le trafic ne 
dim inuerait pas pour autant, mais encom brerait de plus en plus des voies dejä surchargees. 
Elles vont ä fin  contraire du but qu’elles sont censees poursuivre.

1 Rouler plus en securite sur les routes nationales

Tous les techniciens de la circulation le savent, des vehcicules qui se deplacent assez rapide­
m ent mais sans ä-coups causent moins d’accidents que ceux qui roulent sur des routes 
encombrees, ä des vitesses moins grandes mais tres irregulieres. En com pletant le reseau des 
routes nationales, on le rendra a ttractif et perform ant et on apportera des ameliorations sensi­
bles ä la securite routiere, pour le plus grand bien des pietons et des deux-roues qui, ä l’heu- 
re actuelle, font les frais de la Saturation des routes cantonales et communales dans certaines 
regions. ( c f  statistiques en annexe).

■ Ne Coupons pas les ponts avec la Suisse alemanique

La Suisse romande doit veiller ä etablir et m aintenir toutes les occasions de relations, de 
Communications et de liens avec la Suisse alemanique, pour des raisons econom iques, sociales 
et pour la cohesion du pays. Les initiatives du "Trefle ä 3", au contraire, em pecheraient la 
construction de voies de comm unication qui relient tres directem ent les deux principales 
regions linguistiques du pays. Une acceptation de ces initiatives aurait des consequences 
graves pour les relations confederales. En les rejetan t toutes les trois, les citoyens suisses 
feront un acte de solidarite.



□  7. REPONSES Ä QUELQUES AFFIRMATIONS DES INITIANTS

■ Les autoroutes d£truisent le paysage

Gräce aux techniques les plus modernes, il est possible de construire des autoroutes qui s’in- 
tegrent au mieux dans le paysage. Pour les tronfons vises par les initiatives, il est prevu des 
traversees en tunnel dans les regions oü l’impact sur le paysage serait trop lourd. C’est le cas 
pour la N4 (tunnel de l’Isliberg) et pour la N5 dans la region de"Grencher Witi". A l’heure 
actuelle, aucun kilom etre d’autoroute n’est construit sans que soient longuem ent etudies ses 
effets sur le paysage. Les autorites responsables procedent ä des consultations et ä des nego- 
ciations afin  de veiller ä ce que la protection du paysage soit assuree et la tranquillite de la 
population garantie.

1 Les autoroutes font auementer le trafic

Contrairem ent aux idees re?ues, les autoroutes n’augmentent pas le trafic, mais elles perm et- 
tent de canaliser une circulation devenue trop im portante au point d’engorger la region et 
particulierem ent les agglomerations qui en subissent les nuisances.

Les autoroutes ont pour principal ob jectif d ’absorber le trafic de transit et d’eviter ainsi la 
traversee inutile de nombre de villes et de villages. En revanche, il est vrai que des autorou­
tes auxquelles il manque des trongons, comme c’est le cas pour la N I, la N4 et la N5, ne sont 
pas ä m6me de rem plir pleinem ent leur röle.

■ La croix autoroutifere est-ouest. nord-sud est d6i& r6alis6e

Ce n’est helas pas le cas. La transversale autoroutiere est-ouest est la NI ä laquelle il manque 
justem ent le tronfon situe entre Yverdon et Morat. II en va de meme pour la transversale 
nord-sud ä laquelle il manque le raccordem ent sur la N4.

■ Les autoroutes "mangent" trop de terrain

C’est vrai qu’il fau t du terrain pour construire des autoroutes. Pour les tron9 ons contestes par 
les initiatives, les terrains necessaires sont pour la plupart de ja  reserves. Mais il fau t surtout 
se rendre compte du fait que si les tron?ons ne sont pas realises, les cantons et les communes 
concernes seront de toute fa?on contraints ä etendre et amenager leur reseau cantonal et 
communal. Compte tenu de differentes contraintes: voies de chemins de fer, fleuves, rivieres, 
obstacles naturels, ces amenagements devraient se faire sans qu’il soit possible d’eviter certai- 
nes atteintes lourdes au paysage. U n tronfon d’autoroute bien con?u fera certainem ent moins 
de degäts.



□  8. CONCLüSION

Les auteurs des initiatives contre la N I, la N4 et la N5 s’opposent moins ä ces projets parti- 
culiers qu’ä la construction de tout nouveau trongon autoroutier. Selon leur philosophie, le 
reseau routier actuel est süffisant, le completer causerait des dommages au paysage et ä l’en- 
vironnem ent. En realite, les initiatives dites du "Trefle ä 3" qu’ils ont lancees contre ces trois 
tron?ons de route nationale m anquants seraient nefastes ä plus d ’un titre:

■ Nöfastes pour la s6curit6 routifere:

On sait que les autoroutes sont les routes les plus süres (9,2% du total des accidents contre 
23% sur les autres routes ä l’exterieur des localites et 67,8% sur les routes ä l’in terieur des 
agglomerations). En empdchant de completer le reseau des routes nationales, les initiants 
prennent le risque d’aggraver le taux des accidents sur les routes cantonales et communales.

■ Nefastes pour la protection de l’environnement:

C’est la circulation automobile trop dense qui creee le plus de pollution et de nuisances. A 
cet egard, les autoroutes presentent l’avantage d’assurer une circulation rapide mais reguliere 
qui lim ite ainsi l’emission des gaz polluants. En revanche, on pollue beaucoup plus en roulant 
dans des agglomerations encombrees ou sur des routes embouteillees. U n reseau autoroutier 
complet et perform ant assure un m eilleur respect de l’environnem ent.

■ Nefaste pour les regions isolees et defavorisöes

En em pechant la construction des tron^ons d’autoroute m anquants, les initiatives m aintien- 
draient definitivem ent dans l’isolement des regions qui luttent dejä pour leur survie economi- 
que et souffren t de leur Position excentree. Des voies de com m unication rapides sont un 
facteur de prosperite qui n’est pas negligeable. Ce serait tres ego'iste de refuser aux habitants 
de ces regions-lä le confort routier dont profitent nom bre d’autres regions du pays.

■ Nefaste pour la solidaritfe entre rfegions linguistiaues

Deux des tronfons concernes (NI et N5) sont partie integrante de routes nationales destinees 
ä relier la Suisse alemanique et la Suisse romande. Si ces tron?ons ne devaient pas etre reali- 
ses, la coupure qui s’ensuivrait depasserait de loin celle des seules voies de communication.

Ces trois initatives conduisent ä de v€ritables culs-de-sac. A quoi 
sert-il d’avoir construit jusqu’ici un r€seau de routes nationales si 

c’est pour dedder ensuite de renoncer ä le rendre complet?
Pour toutes ces raisons

le 1er avril 1990
3 fois NON aux initiatives contre la N I, la N4 et la N5



Annexe 1

Rgseau routier suisse: Evolution depuis 1960

Longueur des routes en km 1960 1970 1980 1984 1989

Routes nationales 112 651 1.170 1.359 1.495

Routes cantonales 17.378 17.860 18.667 18.370 18.407*

Routes communales 38.444 41.6128 46.707 51.197 51.197**

Total 55.934 60.1349 66.544 70.926 71.099

Source : Statistique suisse des transports 1987, O ffice  federal de la statistique

* Derniers ch iffres connus : 1985 

** Derniers ch iffres connus : 1984

D urant les 29 dernieres annees, la longueur du reseau routier a augmente de 27%. Durant le 
meme laps de temps, le nombre de vehicules motorises a augmente de 500 %.

L’augm entation du reseau routier entre 1960 et 1989 s’est portee pour 1’250 km au profit des 
routes nationales, pour environ l ’OOO km au profit des routes cantonales et pour 12’800 km 
sur les routes communales. C’est donc au niveau le plus local que s’est m anifeste le besoin le 
plus pressant de voies de Communications.



□  ACCIDENTS RECENSES SELON LE TYPE DE ROUTES ET LA LONGUEUR 
OU’ELLES COUVRENT

Total
routes

auto­
routes

autres
routes
•

routes
inter.
**

Longueur couverte

(mrd km) 51,9 13,8 19,7 18,5

en % 100% 26,5% 37,9% 35,6%

Accidents 77.168 7.103 17.737 52.328

en % 100% 9,2% 23,0% 67,8%

Blesses 30.083 2.078 9.105 18.900

en % 100% 6,9% 30,3% 62,8%

Mor ts 945 82 478 385

en % 100% 8,7% 50,6% 40,7%

* : autres routes ä Vexterieur des localites

** : routes ä l ’interieur des localites

Source : Accidents de la circulation routiere en Suisse en 1988, Of f i ce  federal de la statistique



Trafic et accidents en 1988
Autres routes Interieur des 
hors localites localites
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